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epoque, centre religieux fort renomme molnnes venaıent, de
fait, de reg10ns fort diverses de I‘ Europe. Odoric Ait profession

1099 la pretrise Iın fut conferee | 108 Nous n avons Das des
details SUur les etudes auxquelles Odoric s appliqua ans cCe grande
abbaye Saint-Eivroul possedait U:  en ecole, ont la bonne renommee

repandaıit fort del des frontieres normandes SO scr1ptor1um
etaıt fort actıf le nombre de SsSCs philosophes el theologiens, ens
strıct die ecs termes, semble cependant aVON1r ete plutöt limite.

Au douzieme siecle, les grandes abbayes d’Europe exercalent
un infÄluence ont | importance semble ditfiicilement DOUVOITr etre
exageree. Saint-Evroul etaıt un  6' de OS grandes abbayes, quı d’ail-
leurs s etaıt ampJlement M1SsSe SOU.: la du grand centre
religieux el intellectuel au etait Cluny

moılne ‚TE Saint-Evroul, Odoric CONCUL L' id.  ee  F d’&crire une

grande Histoire ecclesiastique Eit 11 parvınt D mettre plan
execution. Cette Histoire d’Odoric peut etre regardee
des grands mMmONUuMmMeEents intellectuels de Cce epOoque. Veffet

de COMPDOSECT Cetlt ecrıt, "auteur visıte les grandes bibliotheques de
SO temps, 11 ONVETSC AaVEC les grands savanıts de l’epoque.

C ’est aussı bien L auteur qU«€C ] ceuvre de (( Hıistoria Eiccle
siastıca que le olters pr1s sujet de dissertation doc
torale. Dans livre, "auteur reun1], aVE6C grand SO1N, tout
que l on peut 1re d’Odoric el de cele&bhre (( Histoire )) ont
raıtes aussı les motifs determinants quı suildaient Odoric ans
composıtıon de livre methode de travaıl,; alnsı que la valeur
reelle et la CLIure de \ Histoire sSsont l’objet des chapitres SÜ1-
vants.

Odoric etaıt guide dans la composıtion de sSo vVre DaTt
moti;$ monastıque 11 voulait rendre Service confreres, les
ettant mM1eux e} la hauteur des grands nts  i  e  eveneme passes motift
scientifique S Yy ajoutaıt Car Odoric veut specialement mettire Iu-
miere les grands princıpes qu] sont TE la ase des Croisades et les
relations quı doivent exıster entre le PaPDe et le rO1. Odoric cache
poıint SO admiration DPOUF Cluny et DOUT LtOut qU«€E Cluny repre-
sentaıt el prönaıt O CcC€e epoque.

L’auteur de CcCe dissertation, le olters, A, ans u€
doute, montre COmMMENtT "Historia eccles. d’Odoric Vital etaıt Vral-
ment, le disaıt Delisle, un  '4') des OQOCUVIES les plus signif-
catıves el originales de la litt&rature du (0)  cn age
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Hans PETERS, Der Dom Köln, XXVII aVEC |31
planches de Schmölr, in-4° Düsseldorf, Schwann. 1948

Hermann SCHNITZLER, Der Dom Aachen. LVI avec | 14 planches
de Tritschler, 1N-  4° Düsseldorf, Schwann, 1950
On peut signaler parmı les CONSEQUENCES heureuses de la der-
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nıere UCITE un estime plus grande DOUFTF les temoıins de nNOLre cul-
Lure occidentale. meme SOUC1 inspıre les EeuxXxX monographies
UUEC NOUS T1ODOSONS 1C1 } attention speciale de NS lecteurs.

Der Dom Eln O  U Edit:  € “Occasiıon du septieme CC IM-
tenaıre de la (951= de Ia premiere plerre du ome actuel 1248
Ce fut evenement de orande ıImportance le CONCcepL audacieux
el genial de mMmOoNuUumen(T, considere etant PEU pres le
protoiype du gyothique allemand er iımıte plusieurs reprises,
0 Labbatiale cıstercıienne d Altenberg DOUT cıter qu un exemple.
On meme, ssan peut-etre quelque DEU la perspective, pre-
tendu VOIr la cathödrale de Cologne acclimater terre germanıque

style considere jusau alors specifiquement (( francais ))
La metropole de Cologene depassait, dire des contemporaıns,

LOUTLES les villes de France el de Germanie grandeur el richesses
el SO  _ archev&eque, premiıer prince die l empire, estimaıt devoiır
avolr ]a cathedrale la plus imposante POUT repondre PITODTITE
dignite. AÄussi l archeve&que Conrad de Hochstaden, homme ecINal-
quable et ambitieux, Ait-;] abattre le ome othonien, edifice une
beaute exceptionnelle cependant, DOUFr reconstruılre Jle tout ans le
style moderne )) goUü  > de empDpDs _a DOSE die la premı1erTe
plerre eut 1euU 1248 et le fameux architecte Gerhard avaıt fait
ICS plans. Mais les frais depasserent jen vıte oute previsıon, malgreles economiles faites V  ar le chapitre depui1s aAall  D ei, l’impulsion
premiere eteıinte, la construction n avanca ]us que lentement. C est
r grand peine que l’on parvınt terminer le choeur DOUF 3272 et

faire la dadicace. Durant le X IV® siecle PTOZTESSA auelque DEU
ma1ls Ö partır du s1ecle sulvant dome resta inacheve Jusqu au
XIxX® siecle, lorsque OUS ] impulsion du romantısme le ]an die mai1itre
Gerhard fut reprıs et acheve 1880 OoONUuMeENT national
de l’esprit allemand.

La derniere SUueITE tortement endommage nt
UN1quUe, MmMa1ı1s immediatement apres la An des hostilit&s est MmM1s

restaurer symbole de la fo] invincıble de orand peuple rhenan.
Dans un  D introduction technıaue, Hans Peters a  e V

I histoire el la signification du OMEe alnsı que sSes tresors tant
l’interieur qu ä Lexterieur. (Cette introduction est tres bien faite elle
n evoque Pas seulement la place extraordinaire de 1 mMONUMENT
ans l’art occidental, mMals elle releve LOUS les chefs d’oceuvre el
les curlosıites d’architecture el de plastique.Le S photographies prises ParT Schmölz font vraıment
Vivre mMmOonNumMent Ellles le replacent dans So mıilieu, le sulvent
de pres l’exterieur et ] interieur, ans conception generale,les caracterist1iques de SO architeceture, secs vıtrauxX, sSes sculptures,plerre et bo  1s, Secs mMONUMENLS et SCS tresors. Tout cela est DT18 'ans
SO Jour le plus evocateur, le plus expressif, el AVEC un  ® parfaitemat{A1trise. Ces prıses de VUÜU: font de cet OUVTagE ch. d ’ ceuvre
de premiere valeur, digne cle sujet, digne de la cathedrale de
ologNe
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Le ome d Aix-la-Chapelle, presente Aans Ia monographie die
Hermann Schitsler el Altred T ritschler, est d’un LOUL autre c  c

s agıt Das 1C1 d’un chef d’oeuvre d’un style determine, s elan-
cCant du so] rhenan le CY1 d’un CO-UT romantıaue, mMals 1en
d’un Joyau architectural de valeur universelle DOUT L’Occident tout
entier. FEn effet Ans le dome d’Aix-la-Chapelle subsiste NCOIt la
(( capella )) palatine de harlemagne, le premiıer des carolingiens quı
avalıt transfäre residence du manao1r limbourgeois ans l ancienne
ville romaıne. attıra les savants de SO  . pS, construlsıt SO

palais el un-:  W academıiıe et Ait de Ce residence le cCentre spirituel
de 1 Occident. Ir le (9)  a de Ccetite nouvelle capıitale etaıt Ia Aası-
lique imperlale dediee 805 Dar le PaPDe Leon 8! SONNC,

1 CcConvenaıt nouvel CIn  x chretien e chef temporel
ce | Occident. L’architecte franc, don de Metz, semble s etre
inspıre de San Vitale de Ravenne, maıls 11 le At die facon origınale
ET enrichi:t creation des tresors de la culture antıque. Le resultat,

dit auteur, fut plus byzantin el plus romaın qUE San
Vitale MmMa1ls la foıs plus (( an dejä, Dlus clair el plus se1gnNeuU-
rial, le precurseur vraıment de ! architecture occidentale. Le centre
est ociogone, enchasse Aans dodicagone, le Westbau, quı
subsiste CNCOTE, Commun1quaıt AVEC le palais, el "abside modeste fut
remplacee 1414 Dar le superbe choeur gothique qu1ı cadwe
cependant DPas des mM1eUxX aV 6C l’octogone severe.

Malgre ICS changements eftectues QUu des siecles, le ome
est reste des MONUMEeNtTS les plus impressionnants de | Occident.

fut etudie ans les ateliers art du aut {9)  Nn age (voir ICS
representations SUT les manuscrits) el imıte DEU partout Citons

titre d exemple le Valkhof E Nimegue, l’eglise de Saint Jean el
celle die Saint Denis . Luege, Sainte Marle capıtole el Saint Pan-
tal&on Cologne, les fouilles recentes de Bruges, eic

Mals ote de s  — architecture le ome renterme egalement
tresor de Ia plus haute valeur, ] antiquite romaiıine Jusqu ä NOS

Jours.
Tout cela s est M1Ss vivre, DOUFr alınsı dire, ans les photo-

graphies une haute valeur artıstıque cde Tritschler. Elles font
ressortir les caracterıst1ques de l architecture el soulignent la beaute
des MONUMENLIS 1Conographiques. Elles sont modele acheve ans
leur HATC

Des instruments die ravaıl les EeUX monographies pre-
sentees 1C1 devraijent INahnquUer ans UCUNE€E bibliotheque art
1} OUt faudrait absolument CcNs plus vitf de notire culture d’Occi-
dent. Les Premontres egalement SONT contribuables die CCS euxX
grandes metropoles, füt-ce qUeE o leur liturgie e Ja
de leur tondateur.

LUYKX, Praem.


